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diée ? Sur sa réponse affirmative, elle lui remet une enveloppe 
cachetée avec la recommandation de ne l’ouvrir qu’à domicile. 
Il veut savoir le nom de la bienfaitrice, mais celle-ci garde le 
silence et disparaît. Il se rend en toute hâte au presbytère Saint- 
Roch où il était descendu et d’une main tremblante ouvre l’en­
veloppe mystérieuse. O surprise ! il y trouve un billet de mille 
piastres pour ses œuvres. Devant cette aubaine inattendue U 
remercie le Ciel, assuré que c’est là une preuve convaincante que 
le bon Dieu le veut encore à la peine. Il court au palais cardina­
lice, demande et obtient l’approbation de Son Éminence le Car­
dinal Bégin pour recommencer ses quêtes. Il sait si bien son 
métier qu’il y réussit à merveille. En 1906, les constructions 
sont en marche : d’abord l’orphelinat, la Chapelle Sainte-Anne, 
puis le Couvent actuel dont les travaux furent terminés en 1908. 
Cette même année, les religieuses obtinrent le privilège d’émettre 
pour la première fois des vœux perpétuels ; 62 Sœurs firent leur 
consécration le 10 juillet 1908.

Désormais toutes les quêtes du Père Brousseau seront faites 
en faveur de la construction projetée du grand orphelinat chez 
les Frères de Notre-Dame des Champs. Il continua toujours 
cependant à être le phara lumineux de sa première fondation en 
l’aidant des conseils de sa sagesse ; lorsqu’il la voyait dans 
l’embarras, le bon Père dénouait paternellement sa bourse pour 
en laisser échapper ce qu'une souffrance ou un secours pressant 
réclamait. Il restait Père et veillait sur sa fille ainée avec un 
amour de préférence.

Cet institut a vingt-huit années d’existence et déjà il compte 
189 Sœurs professes, 18 novices et 7 postulantes ; 38 religieuses, 
y compris la regrettée fondatrice, Mère Saint-Bernard, décédée 
en 1918, sont déjà allées recevoir leur récompense. Les Sœurs 
sont répandues dans 20 missions où elles instruisent actuellement 
3,050 enfants. Leur enseignement est tout à fait conforme an 
programme d’études ; plus de 650 institutrices ont été formées 
à l’enseignement par leurs soins. A la Maison-Mère, les filles de 
l’orphelinat suivent un cours d’enseignement ménager.

L’orphelinat des Sœurs de Notre-Dame du Perpétuel-Secours 
abrite 67 garçons et autant de filles, l’Hospice 78 pauvres dont 
38 hommes et 40 femmes.(l) Par ces statistiques, on peut faci­
lement juger que le Fondateur intrépide a glorieusement para­
chevé son œuvre quant à la fondation de ses religieuses ; il était à 
terminer sa fondation des Frères de Notre-Dame des Champs

(1) Un détail qui intéressera peut-être le lecteur : l’orphelinat depuis sa 
fondation a donné asile à 423 garçons et à 367 filles, 3 orphelins seulement y sont 
morts ; l’hospice a hospitalisé 169 vieillards hommes et 142 femmes, sur ce 
nombre 95 hommes et 80 femmes sont décédés dans cette maison.


